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J’attends le Printemps

J’attends le printemps, le printemps qui donne
A la terre en deuil un autre manteau;

Le printemps qui rend aux bois leur couronne,
Ses douces chansons au petit oiseau.

[attends le prifitemps qui chasse les ombres
Que le triste hiver jeta sur les cceurs;

Le prmtemps qui met dans les chemins sombres
Pour le moins heureux pourtant quelques fleurs.

Jattends le printemps qui rend P'espérance
A ’homme qu’un souffle, hélas! a brisé;
Le printemps qui parle a chaque souffrance
D’un amour divin jamais épuisé.

J'attends le printemps qui verdit la tombe,
Le printemps qui vient d’un vol enchanté,
Comme un jour s'en vint du ciel la colombe
Prédire celui de I"¢ternité.

E. BRUYERE
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